
1 Corinthiens 13 : Agir dans l'amour
« Et si j'ai la prophétie, et que je connaisse tous les mystères et

toute connaissance, et que j'aie toute la foi de manière à
transporter des montagnes, mais que je n'aie pas l'amour, je ne
suis rien. Et quand je distribuerais en aliments tous mes biens,
et que je livrerais mon corps afin que je fusse brûlé, mais que je

n'aie pas l'amour, cela ne me profite de rien »
(1 Corinthiens 13:2-3).

Dans ces versets, Paul énumère les dons de prophétie, de connaissance, de
foi et de sacrifice. Tous ces dons sont nécessaires à l'édification du peuple
de Dieu. La prophétie révèle la pensée de Dieu en ce qui concerne le passé,
le présent et l'avenir. La connaissance nous permet d'apprécier tout ce que
Dieu  fait.  La  foi  démontre  notre  confiance  totale  en  Dieu  dans  les
expériences ordinaires  et  extraordinaires  de la  vie.  Et  le  don sacrificiel
profite aux autres. Mais Paul nous surprend en disant que toutes ces choses
peuvent être faites sans amour.
Paul a été transformé par l'amour du Christ.  Il  n'a jamais oublié que le
Christ l'aimait, même lorsqu'il avait utilisé toute son influence, ses dons et
son énergie pour détruire l'Église chrétienne. C'est l'amour du Christ qui a
poussé  Paul  à  exercer  un ministère  d'amour  auprès  des  personnes  qu'il
avait autrefois persécutées. Cet amour est à la base de sa première épître
aux Corinthiens. Par l'Esprit de Dieu, il a souligné que l'amour de Dieu
faisait manifestement défaut parmi eux. Dans l'Ancien Testament, Dieu a
dû  mettre  en  évidence  l'hypocrisie  de  la  nation  d'Israël.  Leur
comportement  extérieur  suggérait  une  vie  spirituelle,  mais  leurs  cœurs
étaient éloignés de Dieu. Le Seigneur Jésus a condamné les pratiques des
pharisiens. Et, comme nous le voyons, Paul doit faire face à des problèmes
similaires à Corinthe. L'Église a été affligée de la même manière depuis
lors. Et l'amour doit dénoncer cette défaillance pour la changer.
Au verset 3, l'apôtre nous surprend en mettant l'accent sur le don sacrificiel
de tous les biens matériels au profit de ceux qui en ont le plus besoin. La
loterie nationale fournit une indication fascinante de la  nature humaine.
Son principe est simple et efficace. Les fonds récoltés sont distribués à
différentes causes. Si l'on incite les gens à gagner des prix énormes, ils
achèteront des billets, même si la probabilité de gagner est extrêmement
faible.  Si  l'on supprime le facteur loterie,  les dons diminuent.  Pourquoi
devons-nous  avoir  la  possibilité  de  gagner  quelque  chose  avant  de
donner ? Qu'est-ce qui nous manque ? Il parle également du sacrifice de la



vie elle-même. Les gens peuvent être prêts à tout sacrifier à la poursuite
d'une cause. À notre époque, nous avons assisté à l'émergence des attentats
suicides. Ces actes terribles impliquent le sacrifice complet d'une vie pour
détruire complètement la vie d'autrui : donner la vie pour détruire la vie.
Les motifs du sacrifice ne sont pas toujours empreints de pureté et peuvent
être fondés sur la haine pure. Nous croyons au Seigneur Jésus Christ, qui
s'est sacrifié par amour pour que nous puissions vivre dans Son amour. 
Paul interrogeait les chrétiens de Corinthe, et les chrétiens d'aujourd'hui,
sur  leurs  motivations.  Exprimons-nous  l'amour  qui  nous  a  rachetés,  ou
avons-nous  tendance  à  agir  dans  notre  propre  intérêt,  même  dans  les
questions  spirituelles ?  Il  remet  en  question  la  base  de  nos
communications, de notre compréhension, de notre foi et de notre pratique
en  posant  une  question  incisive :  L'amour  du  Christ  nous  motive-t-il ?
L'Esprit  Saint,  dans  l'amour,  expose  notre  comportement  afin  de  le
transformer. Regarder dans nos cœurs nous prépare à regarder le cœur de
Christ. Nous ne devrions pas avoir peur, guidés par l'Esprit de Dieu, de
chercher à l'intérieur de nous-mêmes pour juger de nos motivations. Cela
nous conduira à Celui qui nous rassurera sur Son amour pour nous et nous
apprendra à vivre dans Sa puissance.
« Je t'ai aimée d'un amour éternel ; c'est pourquoi je t'attire avec bonté »
(Jérémie 31:3).
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